
LA GUERRE 
AÉRIENNE 

hcuTM de la )ourn«t, lors d« «oli 
d* b«rrac« au-dcMUS de la oôt« 
françaiac. la tLAIf. a perdu, au 
eoun de ce« du«lJ »«r1«ns, U Spit- 
t\n. tandi» qu* tou» \«» avlona de 
chaaae allemands ion: renirea h-, 
dtmnea à leur baae. 

LTXTERSIOfi 
DEUaUEMIE 
SERA FATAU 

AUX ANGLO-SAXONS 
.   (tUITI Dl tA MiiMitira PA«n 

Traii avÎMU aigliu uûatis 
Mr le Dueurk... 

Oopenhaffue, Ifl — D«g avions 
anclats ont lurvolr la nuit 'der- 
nière. d« Dombreu£f« restons dt 
Duiamarlc. L Agence R:taau£ ap- 
prttid que trois appareils ont été 
dâaMndus. le premier A Puanen 
dans les parafes de MIddelfart 
d«uzi*m« *n Slesvig ■*pt«ntTional 
•t l'autre dans le Jiitltnd occiden- 
tal. Plusieurs aviateurs bntanntque& 
ont p*rl ou ont «te bleaaes. Il n'v 
a sas eu de victimes parmi la po- 
puiattoa danoise. 

...et cii^ dus la Bahique 

de la Baltique occidentale 

En 6 jours^ 
l'aviation de FAxe 

puvan: sur !e renfon bienvenu des 
Indes Néerlandaises et en conald^ 
rant l'allié chinois comme une ép^ 
brandi« du continent asiatique sur 
> csur du Japon. 

SI Ion espère employer l'Austra 
lie comme base de départ pour re- 

> conquérir cea places  tortes Impre* 
nabîM. le Japon a montré pv aa 

■ victoire dans la mer du Corail, qu'il 
■ ne permettra Jamais que la condl- 

* flon primordiale à cetu conquAte 
' «ott réalisée. Il s'opposera toujours 

' \  l'établissement  à  demeure d'une 
notte ennemie suffisamment forte 

I le sud-ouest du Pacifique 
^ Anflo-fiaxons     ne     peuvent     plus 

prendre   que   des   deml-mosures   e' 
rinltlative se perd dans les vaatee 
«■paces   du   Pacifique,   comme   un 
isoMn d'eau dans le désert. 

On est  arrivé oblifatoirement * 
Berlin.   18.   —  Cinq   bombardiers i»   tactique  du   «pa*   encore,   mais 

anclais ont  été  abattus  au-des8ut|peut-*tre plus tard» : cette tactique 
" "*        '■ n'eat   toutefois   pas   du   tout   oef 

ialllés continentaux, qui se sentent 
pris  à   la   (onte.  La  Chine   et   Is 

I Russie sont maintenant encerclées 
car la route de Birmanie est l'équl- 

I valent pour la Chine de ce que le 
I passase de Mourmansk dans l'Océan 

1 _!     JTO        • lOiacial   Arctique   signifie   pour   1« 
a descenou 'tic avionsiRussie soviétique 

C'est ainsi que la bataille de Bir- 
manie peut être eomporée à la lutte 
de l'aviation allemande et de ta 
manne de ruerre allemande au Cap 
Nord, ici comme là-bas. II faut em 
pécher l'amvée des fournitures de 
(fuerre La victoire que l'aviation 
allemande a remportée contre une 
Mcadre américaine en coulant un' 

soviétiques 
Berlin. 18. — Pendant la période 

du Ifl au 18 mii. l'aviation germa- 
ne-ltAlienne a descendu 473 appa- 
reil» sovieiiques et 79 britanniques 

Ai-dessus de Malte : 

40 aTÏois aaglais oit été abattas 
Rome.   18. L'agence    Stefan 

annonce que dans la semaine du U 
au 17 mai, l'aviation bntannique a 
werdu 40 avior« au  cours de com^ 

DANS LE 
PACIFIQUE 
nuiTi Dl L* mua»*! r*ai> 

LA ROUTE 
IDEMOURMANSK 

<tutn I i> 

16.492 cMUDoaittei CUMIS 

ont été faits prisonaiers 
et 19.288 se toot reidns 

anx Japoiais 

n est cependant possible que. 
ffrice à l'hiver, aux Jours trds 
courts, au brouillard, des cargos 
aient pu échapper à c«tt« sur* 
velllfcnce. Mais avec r&méliora- 
tlon des conditions atmosphé- 
riques. U y a lieu de supposer 
que les convois soviétiques ou 
ceux des Anglo-Saxons ne pour- 
ront plus passer Inaperçus dans 
les eaux qui séparent Klrlcenes 
en Norvège, et le SpUzberg 

Alors, dé]& fortement armlhl 
lée. la route de Mourmansk sera 
complètement fermée À la navi 
gatlon des AIMés. Ils devront 
trouver de nouvelles voles. maU 
étant donné la situation dans le 
Paclllque, on est en droit de se 

Pékin, la. — Les forces Jsponai 
ws luttant contre les foroes corn- 
muBlstas oblnolses dans la provm 
oe du Kopel et contre les troupes 
de Tïtaoung-Klng. dans le Chan 
(oung et le long du fleuve Jaune 
3nt capture, au cours d'svrll der 
nier. 16 493 prisonniers, tandis que 
l'eimeml /bandonnait sur lef 
^bampa de bataille un total de 
*i4.S6S morts. D'autre part, le qu«r 
:ier g^n^al des forces expédition 
:iau-es en Chine du Nord a annonce 
que  lea   troupes   nipponee   ^^^^*J^^ "LmênTrécï^é oix cc\ùï-^i pris part  à  IJM  engagements.  Le »eme"t reciame par ceiui-ci 
butin  capturé  ressort   à   10.453   fu 
4lls. 77 mitrailleuses Mgéres. 54 mor- 
tiers de  tranchées.  MHS granadet 
i main. S5.500 cartouchca et com- 
prend   une  importante  quantité  del 
Tiatérlel divers 

Aux prisonniers cl-desaus men- 
tionnés il faut en outre ajouter 
?eux qui se «ont rendus d'eux-mê- 
mes, aux troupes nippones et dont 
le nombre s élève à 19.28>. 

%n£<ytannjC4X}xyia/!^ 
Condamnation 

de communistes 

à Douai 
La Sactloo Spécial* de la CX>ur 

l'Appel de Douai s prononcé tea oon- 
:ltmnstlon« luivmntea au cours d* •* 
.iemiére audience   : 

Ja^n WslUy. 30 sns. mineur a gsl 
summM,  7  ma de travaux forcés 
jo\i.\% Oflgneaux,  39 ans,  bouilleur * 
ilarlsB.ias>Minss, 3  sns de  prison   e 

'. .200   fr.    d'smende Eugène    Vai 
>06t 40 &ns. mnrchand d« légiiniP 
k Raubatx. 1 an de prwon et 1 Soo U 
1 amande :  Ousuve Palllaux. 19 au« 

dmindïr   «vec   curiosité   par| "iS^iï. d-^«S; f ôûîiîr'cS.'^u'm 
•Je ans. mineur S Auahel, IB mois d' 
.rlson et 1 200 Ir d amende : Andii 
/anlandewycK.    19   «ns. 

Un camion monte 
sur un trottmr et blesse! 
4 piétons à Cambrai 

où les Américains et les Anglais 
feront passer le matériel desttnf 
1 Staline et qui est si tmpérleu 

19 inoDs détniiU par 

les Nippoit à Ptrt-Moresby 
Toklo. IS. — Suivant des infor 

mations parvenues d une base dont 
on ne cite pas le rvim. dix neuf 
avlona ennemis oot été abattus oj 

SUR LE FRONT 
DE UEST 

(lUITI Dl L* PHIMItRI FAan 

^,^S .miiîî rt. l^loH^di. .iiî^U»""- •" «>"" <l'»tt.qi.c. elloc mt fo!« de plu«. fait su preuv 
« d? 1, m5rn% n,.^h.ndf'cS^K"«« P»' 0" "'<«>• l'Pon.l. con- L. con,l»t arable avoir atteint 
:.'.„"/„'".,T.";J?,Ljr"^..^t.r^J're  dp.s   instan.tlon.,  m.lltalr»»  de ,t«l-    lys   _SOTI«,   se   son.   * ntue un des épisod*>s de cette cam- Port Moresby et des «bords immé 
^?r.   i^*H^ÏÏ2rnn rïïS V aiS  dlots de cette base. Dans ces ope- isphére occidenul. On peut y «ipu-l^^^,   ^,^^^^ aérlenns nlppone  a 

"Iter les attaques à la bombe «"«- ™X iu^Lre^SoSrel"s - , „,  ..^„.'Situées parles avions de combat aile-P«rdu quatre apparei.s 
bats  aénens qui se ■sont  derouics -*~^ -   . 

vlates mettraient le maximum dr 
forces en ligne pour reprendre ce 
district si Important au point de 
rue Irdintriel. 

D'ores et déjà, on peut affirmer 
;;ue c'est précisément dans le aec- 
teur du Donetx que l'état-major des 
Soviets a commis une erreur stra- 
téfliique monumentale, 

L'ancienne méthode, qui consiste 
à ouvrir une porte d'écluse au choc 
offensif et de la refermer ensuite 
par un mouvement enveloppant, a. 

' preuves 

donc 
piicore une fois trompés dans leurs 
calculs 

Leur atta^iue massive a non seu- 
lement été arrêtée avec d'énormes 

dans le ciel de l'Ue de ft^altc 

Les Aigius abattent ieax avioas 
^ aiTelage allemand 

mand*   contre   le   port   de   Mour- 
mansk. 

Les espoirs et les cralntee des 
p'.outocratcs unis sont dirigés vers 
Moscou et ver» Tchoung-King 
Cette semaine. Kertch  et Kentung 

Deox porte-avions américains 

à TEst des iles Salomon 

kuehsl, 3 ani de prison et 1-300 fi 
j amende \ Raphaël Descamps. 2. 
(n«. mineur à Avahal. It mois dr 
iriBon at  l.aoo fr. d'smsndt. 

Cea condamnés et«lsnt pouraulvlf 
•K)ur «ctlviié communiste 

La Cour a relaxé : Marlus Thel 
lier, 44 ans. wagonnier à Ltna : 
3sn:cl VendevlUe. 50 an«. manoeu- 
vre a Mautmsnt ; André Dieu. 39 
^ns. aafet:er a Raubaix : Philoménr 
Baert. fenunt Van Oo«t. S3 ana 
JhBrlea Courqum, 19 ans. mineur i 
Aushal : Henri Decol. 41 ana. canton- 
.iler a Lsna '. Uarcel Desmct. 35 aoc 
lurveillant  à Csrwin. 

laidora Waterlot. femme Chauvet 
11 ans. câbleuse k Lsns, a été con- 
damnée k ft ans de prison et l.aoc 
rr%nos d'amende pour rscel de mails: 
teuri et activité conuuunt.^te 

PRIX DU BLANCHISSAGE 
M le Préfet tie la ReK:on de Lille 

vient   de   prendre   l'arrêté   suivant    . 
Dana lee départements du Nord et 

du Pas-de-Caiala. lea entreprises de 
blanch^Mage sont sutoriséea a ma- 
jorer, à titre provisoire, lea tarifs 
pratiqué* p«r elles «u 1er aeptem 
bre   1939  de 25.50 '';. 

Les prix  ainni déterminés s'entcn 
perte* pour l'adversaire,  mais  il  s^ent   "«•   •>'■■   I*»   transactions   e t 

taxa a  la  production  comprises. 
Art.   3.   ~-   Chaque   maison   devra 

établir  son   tarll   en   tenant   compte 
des prix qu'elle pratiquslt effective' 

t au 1er septembre 1939 et de la 

été releté également sur une posi 
tion défensive 

Lea  formations  allemandes  peu- 
vent inscrire à leur actif des succès 
importants   La première bataille de|)^àj'or*t7on"rnsxima  fixée  à  l'article 

.        , .   , .    Tokio   18  — Certains experts na- chars de cett^ année s'est terminée preniier 
Lacence DN.B  ap-'""^ seulement donne raison a leurs^^^^^   laponals  voient  dans   la   sou-ipar une lourde défaite de l'ennemi      Tout   dépassement  de  cette  majo- 

'craintes. irf-m*     nnnantion   de  deux     porte-l-ÏUSQU'^  «   Jour,   les  pertes   boiche-lratltm    sers    considéré    romme    une 
UWUÏ K^l^iiuuu      ..w^  __     f l.rf_.__     .tt.l^n.nt    Onj     i<*1<tA>    .4ii    tnn.ihaiiau     IIIAaitlTV».      IA^    InfrSCL. 

répnméea   pon 
du   21   octobre 

dcacendus    par    des    avisteurs    de mandement    du    colonel   -   genera., 0^^,^ ^^^ port-<r--..i^-o - „-.—>-»- -,     , , ^ ,     ,, 
chaaw  britBnmq;i''s.  Les equipages Manstem. pour purger la presqu'île, g; « yorkto»-n s au cours de la b«-'    ^ '^""rl" .*^"f"J a"*'™*'"*' **" 

\ deux appareils Dormer ont pu de  tout ennemi    Jv^Qu;*  ce   )our.|    ^n^^   ^ j^er du Corail. Dan. ces'!;"^* Q'»'1 ■»"* «"^ibuer    h^^^^ 
e sauves.  Des  avions de chasee on   a   déjà   comoté   68 000   pnaon- ;„,ijg^jjj  ^^  déclare  que  si   comme'*«« <*^ «^'t^^ »'^t"^l* à lefftcacité 

all«nands.   immédiatement  alertés, mers. Le butm en armes, en tanks, i-^n^   prétendu   les   Américams. . le des  «rn^sntiUnks   et   des   nou- 

CiKCUUTION DE NUIT 
APRÈS LES ALERTES 

ont en(sge te combat  avec  les as- et^en «vions^cst énorme. 
saillants, su cours duquel 2 Spit- 
fires fureni abaitus. 

Folkestone 
et Hastings attaquées 

...    ,.   Raratoira   s   et   le   s   Yorktown   l'^^aux   typpff   d'avlOTi.s \     Les habltsnts retenus pendant  l. 
Les demandes de secours lmmé-|*_^|^*ilf ._ '. L ^ trouvaient ^^ résultats stratégiques de cette «lertes de nuit doivent parfom rega 
if, de la part de Lltrlnoff et de "^'Ifirde ™Lttre il^ s^air^^»''» ^es Soviets se font de]è|gner leur domicile après le. heure. 
aiskv vont nrendre un nouvel es- *"  *^"'  **" J^l,™,"  ^««.^«'^«ntlr.   Povir  des   raisons   fsclles   àld'interdiction de circuler et s« trou- 
aisxy vont prenore un nou ci e» p», nécessaire denvoycr .?"^„ «firomprendre. on earde encore le sl-vent de ce fait en contradiction avec 

eaux deux navires d'une si grande ,^^y ^^j^ j, ^^ pvidfnt que cetteii» règlements sctuelement en ■■ 
valeur que le « Homet » et 1   c En-!ha,ain.- ne con.sritup  pas encore îeiB"''"'- 

dM 
Maiskv vont prendre 
sor.   \A   tactique   du   s pas   encore. 
mais peut-être plus tard a  trouvera 

imo^ns que Jamais l'approbation de 
Staline 

On sera donc obVgé de faire mon-.^ ri^nérhant  les    oorle-avions "'""''"''      '":'"     i.- >UM<      v.tt^..««i.L        , .visse qu'elle doit regagnei 
trre d'initiative soit  ici. «oit l*bas l^^.*" .,?*P*1^^ Amérxa^ns ^°'""'*   >• Jn'''n''°"s   dr   1 ennemi,^    ,^,, ^j^^^.^j ^^le «ndSmL 

-   Jouer   au   «second   fronts.   dei2«„,!n[   fl^li^m.re   au   monde "   *"   méthodes  de   comba    à   un; ^.j^ ^^ i^" ,,„ ^^ i-j^^ 
ispi^-^r  encore  une   fols  ses  for-h^~il «°'   Ii«t^? If  i .%^rî   '"«'"'^"^   °"   l'état-major   allemand, ^^  

.   ..       -ique le s Saratoga » et « ■  5°^»; m  eut  encore  à  la  mue  au   point 

terprlse ».  Par ailleurs,  les experts "='I'''''^.''".^""-1,'^^;  of fens ve  dès      *""  d'éviter toute dirncult* 
maritime. Japonais croient possible J^i,   *Ene^?voile     cer^ndanr'" •*""^" ^^ P""«-   »»  ,T>opulatlc 
ou'en    déoêchant  les    porle-avions ÎI^.l^" ../' L„,?°'J*^ ^/^^i^T^^rcivile est avisée qu'elle doit regagna 

CHEZ LES EXPËIMUllRS, 
GROSSISTES 

ET DESTINATAIRES 
EN POMMES DE TERRE 

L'un d'eux a «uccombé 
Lundi vers 17 h. 30, au carrefoui 

das rues Péneloii. Louis Blénot ci 
ies Peutnera. un tembie.acclden; 
Ji la circu.ation s'est produit. Deux 
-amions s'éunt tamponnes l un 
deux Violemment déporte sur if 
trottoir, faucha un groupe de per- 
sonnes qui devi&aiem et alla s'ar- 
rêter contre la façade dun im- 
meuble. 

Quatre personnes furent btersée^ 
sérieusement et l'une d'entre elles. 
M. Félix Leiebvre, 30 ans. plombier 
zmgueur. 17 rue St-Laiare. portant 
de graves blessures i la télé, décé 
dalt au cours de la nuit de lundi 
À mardi 

Les autres blessés sont M Rene 
riberghicn. 19 ans, gazier. 18 rue 
St-Laxare. atteint k la t*te et à la 
Jambe droite : Mlle Therére Loire, 
18 ans. 13 rue des Tanneries, qui 
souffre de contusions aux reins, et 
Mme Delattre, née Raymonde Pou- 
itHi. 35 ans. 48 avenue de Boucham. 
qui porte des coups à la téie et def 
contusions   diverses 

Aussitôt laccldrnl. qui causa 
upe groese émotion dans le quar- 
tier, les blesses furent transportais 
à l'hôpital civil et une enquête fut 
ouverte par la police locale, sous 
la direction de M Walens. commis- 
saire de police. L'un des véhicules 
était conduit par M Privât Tierre 
pont et appartient à l'Entreprise 
Lemaire et Langehn. avenue Victor 
Hugo, à Cambrai. 

on   .pprrnd   «•!;;« .'"^I^^'^J.SSeSt 'cl^"mL^''-!;»-.'..'îî?!!,.'"^-^ " "'^»"" <".i« ^" i^'î^^-^^i 
Btrlm,    U   - 

•viont   d» combat    alifimnd!   du'dMtnictf.irs. I    ,   Toutefois.   «Joute-t-on   à   To-i 
trp« l*gfr. ont bombard» les instal-l C'est ainsi qu'en plu» dii croiseur|it,o. personne ne donnera dani le; 
IMuna ponuaire» de Folkestone et'«""•"«'" .<^t""* dans Ocean 01a-,pijgf a, pareille auna«rée. Le fan! 
de Haating». Dans la première viUe i^l«'„*""'<1''' " <" trois contre-„,;, i„ navires de guerre améri- 
plualeur. grands bâtiments on ét«;wiTjlle_uj_» modmBej|nvoTé. paM_e|caM aient prétire la lulte au 

324 chars el 60 avioBS 
nviétiques anéantis 

Berlin.   1» 

EXAMENS DES BOURSES 
L*   centre   d'examen   des   boursea 

d'enseignement technique 3" et 4» se. 

AL  « Ol KN ICI N»: *Nf*f;MHL£E 
D'INFORMATION  TEM».  A  LILLE 

M. C'HAHLET.  Ut .MLRVILLK 
A   f-TK   N<»MM»   »•RB!^IU^.^^ 

DU   rilMITtt   RKOIONAL   U'CTtDEH 
I:T   M.   ALFRED   l-Al\ARt(Lk 

SKCBETAIKE  UKNKRAL 

Les négocisois en pommes de terre 
du Nord et du Pas-ds-CaIsU ont dSl*- 
gus lundi 4 Lille leurs prSsldents de 
syndicats qui, dans uns sssemoiee 
d'Information tenue ss.is la prési- 
dence de M. Henri Demesmay ont 
nommé M. Charlet. président et M, 
h'auvarque. secrétaire general adml- 
nlstrailf   du   Comité   regional   loter- 

M. CHARLET. president 
du  Comité  iïéc7tonai  a'Elud'-». 

(Ph  Archives). 

Un Congrès 
Départemental 

du Secours National 
Un   congrèA  dii    SecouT»   National 

pour le dépanement du Nord se tien' 
drs le lundi ib mal  salle de l'Univer- 
sité, rue Auguste Angellier, à Lille- 

Ce congréa. au cours duquel seront 
présentés des  rapports « ir   les  prin 
clpalas activité» du  Secours National 
dana ip Nord, durera tante l« >ourDèe 

M.   Carie*,   préfet   réglontil.    qui    a 
toii)oura témoigné une grande solllci- 
cude   m   Secours   Natioiiial.    ««slaterB 
A Is séance solennelle de l'apréa-mldi 
S   laquelle   aaslmeront  ègalemtnt   lec 
dirigeants  du  Secours   National   de 
Psns. 

Nul  doute  que  cette  rnsnlfentatlon 
ne préaente un très grand intérêt s 
point de vue régional en souilgnsni 
l«s   msgnlfiques   réaUsatlons   accani, 
plies en grande partie grice au con 
coum   des   nombreux   oollaborateun 
qui lui ont apporté leur dévouement 

Les dingeanls d'»uvre« «octales ei 
mouvements d'Entr'nlde désirant S5 
Mster à ce congrès recevront des invl        
tanons «ur aimple demande laite «u|p^"j'anJ^ cettè'vo'e 
•lége   du   Secour»   National.   16.   rue      , ^e négoce de la pomme ae terre 
Inkermann.  ^ rattaché a la section Ahmentatlon 
 *•*    d«a  Coqilt*»  d'cM^anlsation  dJ   Com- 

PDIY nrC I CrinwrC UDilC       mercc qui viennent de ss constituer 
riUA 1IC.J LCuUIuLo riullO      là  Fans et en   provmce. et   qui  sont 

L'ÉMISSION 
DE RADIO-ULLE 

DU 21 MAI 
Oemms RadW P. T T. Nord ïs Ui- 

ssi* avsnt guerre, avec tant de suc- 
cès.' cùsqus samedi soir. Radio-UUs 
eoQsacrsrs son éoU^on ds Jeudi 21 
msi a n h. 15, a uns grande p:»cs 
drsmstique   

SMS dingssnis ont fait appel pour 
:eis * Richard Csyea. un suneur locsl 

déjà bten connu du grsnd public, non 
■euiemeni pour des «suvres doanae» 
au microphone, comme s Le Fou du 
Logis • «Le grand honuiM a ou 
• L Amour i>uu 1. msU S l^ocosalon 
de raprissntfltiona th«atrala« «ul ont 
attiré de vastes auditoires 

■ Le Chemin de Damas» cfful aer» 
interprété jeudi au studio du 3ouls- 
vsrd de la Liberté a «U }oué su ThCS- 
tr« Mbaaiopot pour sa cxeaUon st la 
dUtnbutton d alors D ao a éta qu« 
fort pau modifiés. 

Nous ns douton* psa que cstts 
émission trouve, suprés dss sudlteurs 
ds Is Radio, ts même Isveur que lui 
ont marqué les apectateurs des salles 
noniDreuj»es ou pssss cette belle œu- 
vre dramai.qiie 

• Ls Chemin ds Damas s. pièce sa 
trois actes, de R. Cayez. 

DiatrïbJtlon : Le comte Bertrand 
dUrssy, M Quertant . Pierre d'Ursay; 
U. Nersd'.c ; Le Révérend Pér* Ls 
Peltsln : M. Caves : Firmln : M. Du- 
namel : La comtesse Hélène d'Ursay : 
Mme Darlel : Edith : U:le Morant ; 
Adèle. Mlle De Vf» 

Entre le premier et le deuaiÉme 
sets : UMltstton ds Thaïa. par M. 
Gallant. violoncalliSM st U. HaspsL 
pmn:«te 

Entre le 2* et le 3* acte : TrUt«sss 
da Chopin, par M, Talion, vlolaoccl- 
ilvis st U   Ueapel, planiste. 

A Radio-Bruxelles 
MERCREDI 2« MAI 

Concert», à 7 h : 8 h : 11 h. »0 : 
13 n. . 13 h- 15 ; 13 h. 30 : 17 h- 10 ; 
18 h 10 ; 31 h. Chronique ds la FUn- 
dre Française . 17 h. « s Un Cs- 
pnce ■ da Uosset. ao h- 15- lafoiv**- 
tlima : 7 b. 30 . 9 h, 30 : 13 h. ; Iff A ; 

synUlcai chargé d'étudier les dlffé- 
rcnta problSmsa inisreassnts ls nego- 
ce   de   ls   pomme   ds   terre   svsc     le 
Comité dorgsnisation du  Commerçai'* n. 45   
qui s son siège a Lille, rue du Pont-t ■   ■ ■ •'• 
Neur^.ir. Region Ecooomiqus. Uy^ REPARTITION DU BEURRE 

LAI.I.OriTlOV rjj   Mil 
DE M. HENRI UfcMtSMAY »-*'   ""*» .^«^, .    I     II  nous est signalé que ls rèpsrti- 

Au bureau avaient pr;» place ; MM tion ds bsurrs pour le mois ds msl 
Juswau. directeur regional de ls pro-,,.,,,ctuers, non pss en uns seuls 
ductlon sgrlcole, l^malre. directeur,ji,tf,i,uiion. le même )our dans Cha- 
ds lOfflce do» pomme« de terre uu q^^ «ecteur. maw dans tout ls cou- 
Nord. LengUrt. directeur du niémc,,-^m Q^ mois, su tur st à masure 
office pour la P.-d»-C.. 13ebui»Ber.  prè-id*B   arrivages 
slUent du Syndicat de» Nejociant» de. Noua «omme» neur^ux €i-»j»urer 
Lille. Pauvarqus. secrétaire de Ce «yu- Ainsi nos lecteun que. non ssuls- 
dicat. ment    ils   ne    perdront    ls    banèfxs 

Après les souhaits de Dicnven je ea-U'aucune répartition, comme ls bruit 
primés par M. Henri Demeamay. lelfècheus en avait couru, msis que ds 
président définit en ces terme* la butlp;u« les msgaMn* recevront un sp- 
de  la  réunion Iprovlsionnemenl échelonné a trsvsrs 

« 81 U aitiiatlon ne nous permet :tout Le mo.a de ma: Bien entendu, 
pss encore de mettre au point aussi'le consommateur devr» «;~>»«" 
déimitivement qv»e noua le voudriona a'flprrvislonner dana le megssm agrté 
Loua, une organiHai.on proleasion-ioo son bon ds commsnds sura ste 
neile du Négoce de la pomme de terre.|d*P<»* 1« «»mmerçsnt_en étsntj- 
du mo-ns pouvons nous échsnger uii-'P°""'"* "■ 
ement des vues et lalre un premierj  

vil d'j 

AUX   FAMILLES 
DE  LÉGIONNAIRES 

fORRRftPONDANCE AUX AR«EE8 
En conflrmstlon dss Instructions 

Un Comité 4 organisât ion a com- donnéss pour la rédaction exsets des 
_.    -        ...    j^iji.   avec enveloppe*  destiné*»  aux   LSglonna;. lence   S   loncttonner 

lenLS   on   eiç'""»""'-'"'• ■■•"—■■'■■-    "■■— ■—',  "~ii;auia Bjciii.  picicir IM luiic au tuiii- m\\na\r-o    ■ idépari.        - . 
touches efficacement par des bom-'^ond dans la NMditerranée, noa for- bat, «t une preuve de la grande e»-      r^n,T.  if-^L 'H* R-arthov   lnr«     ^^ candidats sont  informé.  :        I    H    eat    rappelé    aux    producteurs wvi.iijc. ciiit««.i,-ci.. ^i  UC3 w«.     ^^^ ^^^ ri^truir  sa rsrtros  lauaeantl. -..-A—JT.,.-   >-_^ -T.,™   ~„,-      Dan» la région de KarEhov. lor8|    j, quiis doivent apporter du pa-grossutss,  détaillants et  consomms 

bi™ de» d:t(icult*s à mcripr <i«ttt|(,nt    démontré  leur    art  militairi 

^ .^'i   ""'-.''^"J?     i"ît'^i^n dé i. «ue^re. qui <i^\^^,\TJ"'   '^"'"  '^'   '»   """   "" b».   depuis   lé   12   mal^   d.. 

la jetée. Quelques bâtiments <^t-! 
tuèa dans In environs du port ont 
ècalement   été  atteints 

Hier   daos i< 
cent bats   aénens 
entre chaaseurs ailemanda et an- 
flaïa. Au cours de ceux-ci 3 app 
rtila ennemis ont été descendus. icause fata> de la <léfalte. 

LA DÉFENSE 97 navires 

DE MADAGASCAR de commerce coulés 
(lUITI OC  LA  PRCMIini PAGC> 

Le < Bougainville » qu'il com- 
mandait ayant ét^ coulé dëa la pre-| 
mière attaque anglaise, il a corn-! 
battu deâesperement à terre avK 
)M défenseurs de Dteno^uaree. 
donnant l'impression qu'il ne vou- 
lait pas survivre â la psrte de son 
batea-j 

par les sous-marins 
allemands 

du 1*' au 17 Mai 
- En corrélation avpc 

Pou^ tou. Céui qui nrdent lew!)!. ^?;!;f,'i^?"*  "S^li-^SIÎ'Sîr 
S ï'"jrr,é*"f •,:i^rfr?c/^''"tîs''S ï^is';\"rm;":fi?m;:!3s^^ 
' "^n. péû- 4^ va n  ^ "P"""» "' "^"' """'""  ' "   P*"- <^'" "»■■> Durant   la   période    du    1er   au 

17 mal. 87 navlréa dt eommerce en 
nemu d'une Jauge totale de 534.W0 
tonnes, ont éii coulés- 

A eux aeula. le» siibmeraiblea ont 

Ui tdéfnuBne 

et fNvcrieur général Anuet 
vichy. 1» 

du  maréchal 
Répondant au fleate 

CONTRAINTS PAR LA FORCE.. 

Les matelots 

norvégiens doivent 
naviguer 

sur les bateaux 

anglo-américains 

Par   arrêtés   en    date    des    13    «t I «"*-'n*^" «*•"* "°«  P**** P'^P*"" 
ries se   tiendra   S   UUs".   Institut   Dl-ilé msl   1M2.  le Préfet de  ts Région""""" 
derot   (en   non   à  l'E.   P.   S.   de  flllesld* Ltlle s fixé Iss prix des fruits et' 

/-*„    .»«,..M,^    ^..icomme   11   a   éîs   porté   au   bulletin!légumes frais pour ls période du   Ifl" 
On    apprend   «l^.SlU^^iciilental N» T) au 31  mal   1942 llequel J'ai pria contact. Bas t»uresux, rsa   ae   trouvant   dans   les   aonsi 

-  -    '-   ' I     "    "*     "■    Bux    producteur» "out  en  lonctlonnement.  28.  rua du | combat,   noua    voua    informoris   que 
Pont-Neuf C'est sous leurs directive*.(^tta correspoodanc* est aetuallsmeDt 
et avec  leur  collaborsuon que  nous^ KChemlnse ds laçon a es que Isa isi- 
aurons a envisager  les creations ou j très   psrviennent   aux    dsetinstslrss 
trsnAlormatlon*   organique*   qui   de-lig jour* apré* la date d'SspSdltlon. 
vront être  faites £t  les destmaïairas ne sa trouvent 

Actuellement.   U   y   a   lieu   pouripR^  R,ir   te   front,   mais su  camp.  1* 
léatraldiatribution    des   lettres  a   lieu   au 

nV cëuei i'ard    paper   brouillon  sens   ecrltureifruit.»   et   légiimei   eai   régullérement'eu la matière et. *i possible, d aboutir; maximum   BO   heures   après   ls   date 
r*(Tinn " c,-*l*v*  on   tntol   a '\2* iBucùne.    port«-plume.    regls.    encre'ediie  à  l'Imprimerie  Danet,  95,   bon- k  ls  constitution  dune  Commission idMpéditlon, 
rcRion.   seicve  au  lotai   s  a*»   »- ilevard ds la Liberté. A Lille, chargéei régionale intersyndicale cnsrgee de se!     Nous prolitonp de i» prsaente pour 

de   lea  répartir  rties   tous les distri-' documenter au  fur et  a mesure des vo,]j| informer que  les services ds ls 
buteurs de la région. I pOMSlblIltés, sinal que de préparer ies,psjdpoBt ont envtaagé la mH* sn ssr- 
 — «•» I baaes de i organ tant ion futur* sn csj vip^ jun timbre special pour la po«te 

ITlî   Dri lU   ^nmiUT   l i qui voua concerne aénenrie.   deaiiné   S   a'acticmlnement 
un   DlLAil   tUIrlAnl    ! I    a Se serait cette commimiOD. dont Uirlen du courrier des léglomialraa. 

le siège pourrslt ètrs InstsUé su Byn-      ce timbre sers procbsmement Bis 
dlcst de LUI*, en raison ds ss sltus-]*n circulation 

pour   le   dessin   et   la   compta-lteura   l'intérêt    incontestabi*   q 
|ont à connaître cea prix offlelels 

. . i   , I. cours de  laquelle  56  élï^ment* blm-'""2Ù'qu'll«  doivent   verser  la sommel     Danii  le   but   de   faciliter   les   tran- 
ont     démontre jeur   ^ art^miliiaire jj^, ^g i'ennemi ont été détruits.       jde 7 Irsnca pour les feuilles de com-isaotlons   commerciales,   un   fascicule 

. ^^   ^^   ^^^^    ^^   nombre   d'engina position qui  leur seront dUtrlbuéee.ioontenant  le  texte  des  arréte-i  por- 
""      de com-l     lU   apporteront   en   outre   du   bu-lUnt  flxstton  de  prix  en   matière  delvous d envisager quel» soiit vos deatraldlatrlbution 

Hier, «u-desstia des divers secteurs "o^"'* 
du front de l'Est, d^ violents duels[s=^ 
aériens se sont produite 

Les chasseurs Bllemands ont, 
d'après les Inlormations parvenues 
Jusqu'à l'heure actuelle, abattu 
50 appareils boïchevistes. Dix au- 
tres ont été détruits aa sol. 

MORT DE L'AMIRAL 
ALLEMAND OLDEKOP 

MAJORATION DU TAUX 
DE L'INDEMNITÉ SPÉCIALE 

TEMPORAIRE 
DE CERTAINS RETRAITÉS 

rF«T   TEM I   fjri   F«T   TmVNI: 

DU   RAVITAILLEMENT   nV   NORO   , V,™'?!?/*  S^^n f *" .^^Lf^r^l" ET   DL   PAK-I>F-C Ai 4IS ' d organi»tion de Lille, qui sntref.en- d'organ I 
|drsit   plus  particulièrement   les  rap- 

L'activité   du   Contrôle   Mobile   du: ports qui  vont ètrs  nScessairss sv*c 
t Ravitaillement   du   Nord   et   du   Pas- :a   Section   sllmentation.   Eli*   tlen- 

L*  c Journal   Officiel  » vient  de de-C»lal»   a   commencé   le   1er   octo- dralt     vos   organlsstlons    syndicale» 
publier une loi majorant le taux de'^»"   1B4I,   ll   importait   de   réprimer actuelles au courant, les consulterait 

18   —  L'amiral   Ivan  Olde ' l'in«l«ni"'^ spéciale temporaire ac-;*];'1f8]?u^em^}J~  ?Çf_".':°"*  ***T^ •" bsaoïn et provoquerait, en css d* 

ECHOS 
ei CARNET 

; eoudwr : 

._. d>xtt*me ur-ence le «««.[^[S'étïiiîe^s*""'"* 
Ttmeur général d« lîle, M. Annet.l""**^*^"'^ ,„ 
a adrcaaé le téléaramme suivant à 

■t cependant t« loyalisme ne s'est! 
en  Tien  affaibU.  remercie   profon-' 
dément   le   maréchal   qui   a   blenjcoulent    UU    OestrOVer 
voulu envoyer à la grande Ile. pourt H 
lea victimes de l'agression dont eilei '   ; _ . ;_ 
A été  l'objet,  et  au   nom  de  tous ameHCam 
lee   Français,   une   somme   imp«r-j ' 
tant* dont ceux-ci auraient pu ce- Tokio. 18. — 1> Journal s Asa- 
pendant et très Jualement considé-lhl » annonce, d'après des dépêche* 
rer le caractère Indispensable pour;de Changhaï. que des avions SUF-' 
eux-ntèmea Itraliens ont attaqué par erreur un 

> Ce témoignage d* sollicitude : destroyer am-ncam au large dei 
et d'affection va droit au cœur de.ia côte auairalienn^. Le nav^r* at-| 
tous, et noi ""   '      ' 
élévient de  reconfon 
vons un neuves 

kopvinitdemourlrarkmdcMars  COTdM  aux  mbuta«^ "•«":<'" »g.l'n,,nt l» .rtort. a» dirré- c. jour  . |- Laver au «)1.U ; e h. » ; 
Il  était  itrftvemcnt  ma.ade depuia «P*c.ai» "«  retrauef   len  panicu i^^^^^  mntrôl*» eaiaianis déjà  dins . „„  „,,   ^„ 21 h  30 
plua^tur.  ann«M |1ICT   IM  anciens lonctlonnaires deii, «j.^ , LES roH.MI8SloM. |    ^ulourd'hul   : Saint-Bamardm. — 

1    LP   défunt   pnt   part    en  quallf*' l'Etat,   titulaires   en   cette   qualltei    pendant  un  semestre d'iirMvtté  lei    Apréa de pourtea et conîlalea diacua-lDemaln  : ata Oiaéle. 
OaU   18.  —  Le  bureau  t«*jra-d, chet d'état-major de l'amiral vonld une r^nte sur la Came Nationale;«)ntr6le mobile du Ravitaillement a aïona ont été nommét : .iiM««»iii«a m., m.un   a 

phique norvécien communique au- Re,,ier   aux préparatifs en vue du de retraite» pour la vleil'.esael. dreiaé   J.028   procaa-verbaux   d'aver-i    |. MeniOrra du '»">li» deparienien-',  '""■""'V'";^,      ïl,„iTÎui,   i 
lourdhui ; laabordine   d-   la   flotte   alleinandel    Cette decUion fait  suite- a celle'ti-emenu,^   6.18   nroc».-ver.u|.   ont ,„ du N.,rd : MM. Ch.rlei. d. «""iTourco'n,   en  p?e.enc. dune  loul. 

Au cour, d. la nuit du  18 mal |4 Scaça-r.ow Iqui  avait    prévit  une    ntajoration,^»^'! objet  „^;,„  ■"jr,7,'J^   f-^*; "l^. ^;''r;,f'S:^',,?i'-"'^^ co„««r.VontTu l:.: le. ?uner.:l- 
ur «matteur an»lala sur ondes cour      AprSs  la riem mondiale   11 oc-lanaloBije    pour    les    retraites    <i'i5L'n'4.'3'SUnu^ïS„'ÎS;;'™"tî„^ Jj" ^'"^ 9^^^^ de  M   Jo».     RASSON-POLLÏT, 
tes   a   transmla   un    avertiiaeraenticupa.  de   1837   à   19J1.   le  rani   dejlut.  bénéficiaires  du  régime  «é-^|l™ent.   d.™   let   r»t«ur.nM   e^ ^ eipadlteura  . (préalOent  honoraire  du  Tribunal  da 
au« matelots norvégien» au  service!chef   de   flottille   dans   la   marlnelnérml   d«a   pensions   de   la   loi   du.5,„u|,t,on    UUcite   de   aenree»    J58'     MM. Collifnon   VinctionRémy De.|Commerce   «dnilumira.eut de 1« Ban- 
de   la  Or«nde-BreU8ne    II   reason i allemande. 11« avril 1824. p,„<.a,.„„,,,, oe «1.1e. ont «té eta.] O"'»»''-  ■'"'>•■"''■  «•»''  B<~>»'.  '•"l'iu» <!'•''«""' «""I»*» 
d«    cette     communication    que   les ~»  , «.• Iblla   pour   dél.ut   de   declaration   de'?'«"■""«■'•• ■•••"»•••"••• "'   nombreu...   ,erb.a  et   çouron. 

' stoca. circulation  Illicite de Oenréei.l    .i. «eiiibr». du l'onilté departemen- ""*"'•"■"♦'"'""'*"''*''• ■•"' 
arrairea de   marcne   noir,   ce»   procaa- tal   du   Pa.^le-« alal.   :  MM.   Bellévrp.'^^* ue France   et divere groupement! 
verbaux  repr*aentent   une   valeur en Allan   Kequm. Mlctiel Dupont. Daaott " "      ' 
marchandises de 34  mllllona 797 225 (expéditeurs)  1 
franc» 88   Dea pénalité* pécuniairesi     ujj    Hennart.    Debacker.    Michel 
ont    «té    rapportée»    et    nombreuse! Helleputle. louret  et  Cu»«e   Ideatl- 
marrhandlaea  remisée  dans  le  cycle natairaa)  ' 
du   Ravitaillement   Oénér.-il.   859   pro- 
c«»-v!rb!ui ont «té adreaséa a M   le'     •''   Membre,  ilu   Omilte   rerl„nal   : 
Procureur   de   la   République   pour      four   le   Smii   :   MM    Chalet.  De- 
poumiltea  pénale.. : grève.  Debulaaer et  R«my   ; 

Le! ettoru du Contrôle Mobile du       p„,„  ,, Pa>-<le-4'alali   :  UM   Belle- 

maeM.h*i   ^n   o   fa-t   ™,-v»Titrlétî™>'* P"f lé foiitl 83 bataaux lau-| marina  qui  tentermlmt de  rompre;,.,.,-__   *-*.,*,..*,,-   ...--.r 

_^^jaj>ai^;^_K:?i|.-i.-°->^ !Jï'u,T.'v5,TaS;'.o^i.rvuf.s o-î^-iAccoRD éCONOMIQUE ENTREILES TARIFS DES HONORAIRES 

DES omciERS PUBLICS 
VONT ETRE DOUBLéS 

teaux naviguant sous pavillon bri-1 
tannlque ou de déaerter. seront pu IIC    JAPON    FT    l'ÏNDOfHINF i nis de  peine  très sévères demprl-*^    J*irun    LI     L inuu\,ninL i 
sonnement. L'émetteur anglais al Tokio. 18- On confirme sujour 
poursuivi en rappelant que « quel-ld'hui de source nippone autoriser 
ques Norvégiens ont  déjà  été con'iqu«  les  négociations  relatives à  ta 

tuInî£SfTS'^heîïis*d?rfTci'£s*îtin«« «vtnnc oii«fr«lî^n«'^"""*» ^  '^^^ *^  exécutes  pourieonchislon dun accord commercial;    une loi du 4 octobre IMl. parue 
uaenament aes pègres <lillicues.^et|||^| j^yiQQS HminLUCBl.aTnir   refusé   d   econtinuer  h   nsvt- et   économique   entre   le   Japon   et  g,,   ,  Journal  Officiel  »  du   7   no- 

guer   sur   les   routes   dtfigereuses U'Indochme  française ont  été  me-;vembre. et qui entrera en vigueur 
pour   te   compte  de   l'Angleterre,   a nées a bonne ïir,. 

dont le défunt falssLt partie. Lea c 
dons du poêle ét«:ent tenus psr M. 
F Csrisstmo. ancien président de la 
Chambre de Commerce de Roubaix ; 
A Trenteaeaui. ancien préaident du 
Tribunal de Commerce ds Tourcoing; 
J Clir:story et Osulltec, «unis per- 
sonnes : G Plonn et O, Tibsrghien. 
représentant le personnel des Eta- 
blissemsnts Itesson-Pollet. 

LE COMMUNIQUE ITALIEN 
Rttmé, IS. — Le Grand Quartier Géniral oommuntijue : 

■n Oyrtnalqu», «étlvlté é» patreulllt «t «'■rtlIlarK narmiU. 
0«8 ««uitfplIlM 4'avlona ont akattu aié<dBMiM da Malt* 4uatra 

y puisons un nouveUtaqué  a  Inutilement   lancé des «f-jpitfi,, ,t „„ Ourtiaa, at ont Intandié au 80l un aliléma apparall ^'■''   •"»  dépositaire 
confort, nous y trou- gnaux. Atteint par ilea bombes. U     ■;       ,      „_„   A,   i.,j    u«   *.  ....  .wi.n.  .i>.<  ...  r..>,a ""« Préciae laa condil 
«u signe dune union » sombré avjnt da pouvoir re«a- «'«é ■•• arma» aa  lara. Un «8 noa aviana naat pas rsntr* igueiiea la copié dea i 

1er Juin 1942. a modifié pltiSieurs'Ravltalllen ...^    ,^^^   „ 
artiClM du Code du timbre et a no-t'"?.,'»*'^"/i.*"?'""" "'«u'  i«,ei Debacaéra. 
t«mnen,  fUté  le prli des  papiersj^JJ^Ji^^f ,«»;'„,   cl„.d.«ineJ Lt» BIBEAIX 

;™';:^,.'°:'™;'.?.'L,!i%l^'?,°';:i'"'nt-   "   •  été  «.ai.   pu,,  d.  SOCO,    ont et. .nauiu nom»., i 

que nen ne pourra détruire ». Igncr Port-Darw:n. 

'LAmon, L. 
Dupont-Rasson. nia et gendre du dé- 
funt 

^    .....     --. -  .. i.ai.......   ..   .  .-^   —-.=   K—  -=  -.""-I    (ini at* «natiiL* nmnmaa ■ i    Psrmi l'assistance DOua avons noté 
les  tarifs sont doublés. Cest  ainsil^nogs  de   viande   découpée   qui   fut     "^t ste ensuiis nommsa . |,^ présence de M.  u Uaronux. de- 
que   la   feuille   de   papier   côuram-irsmlse dans les rentres dabstsge des     Préaident du Comité départemenuiiputé-maire  de Tourcoing   ;   Thsune. 
ment emplovée. qui coûte  actuelle-,localités  contrôlées, INord   ;  UCnarlet. tréaorler  ;   M. Da-iconsul génST«l d« Bclg-.qus ;   Vorsua. 
ment i ïr.. sera payee  18 fr. |     Pour défaut de déclaration ds bé- grsve. présidents du Comité départe- préaident de ls Chsmbre de Cobimar- 

La   loi   double   également   les   ta- tS'l,  ll * *ïé saisi M  porcs et ywrce- mental   (P-de-C l   ;   M.   Bellévr»,   trs-'ce  de   Roubsix   :   Mul.iec «t  Beuqu*. 
rif« arm^ln   ri^   hnnorair«>a   sllon^al'ets. 8 génlssss, 6fl veaux.  71  vschss.:«orler. M. Hennart. président du Co-(présidents   des   Tribunaux   ds   Oom- 
-^v   «fftr^r.    n.îw i..   .7 mini.te   3 bteufs. 7 chsvauï. s moutons ainsi mite régional ; M   Cbarlei ; Iresorisr; Imerce   ds   RouOcis   et   ds Tourcoing 

Olliriers   puDiiM   et    nunisir-     ,jp    ,„    p^^,^,    ^^^    animaux    tués'M   Bellévre ; Secrétaire général adml- et   de   nombreuses   personnalités   du 
aux   aeposiimirea   puoucs.   PL.^J^J^JJ^^J^J^^^^J toutes css bétes ont nlstrstif av#c alége s Lille, ma flolts-,monda   industriel   et   commercial. 

ions dans les- ^.^   enregLstréea  S   la   dispoaltion   du rino. 01   ; M   Aitre Fauvarque, le dé-[     Au cours de la cérémoale rtllgieu- 
COpie des rôles doit être R«\ .taillement Générai des deux dé- voué et tréa aim<»hlp aecretaire-londs- se   M   le Chanoine Urcoon prononça 
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Olflude était trop discret pourl 
easejwr d'intermger la vieille amie 
de Jacqueline, mais il n'avait pu 
esBÉelier son esprit subtil de txa- 
TftlUer. Un denger certain menageit 
celle dont l'image était toujours 
pNeente en lui. li se Jurait de ta 
presjT^^r. de  la défendre. 

Tin4ts qu1( envisageait les diffé- 
rentes bjrpothéses propres à expli- 
quer retrange attitude de Jacque- 
line et les craintes de Mme Flcury. 
U avait reçu un télégramme dont 
U contenu avait éveillé dana son 
emnr une exaiution bienfaisante. 
Ce téiege^mme était signé a Jacque- 
line t et s'exprimait ainal : e i'%\ 
beeeln de votre dévouement. Sqyez 
dsHialn matin à g heures su pied 
de la totir du Connétable et atten- 
dce-mot  > 

C'euit k cet appel qu'il se rendait 
t prisent. See yeux clain brlllslen' 
de bonheur II allait enfin pouvoir 
prouver ft Jacqueline combien eon 
iiieuwiiim était profond comUlen 

était smcere et déalnté- 

Oh ! 11 ne se faisait aucune Illu- 
sion quant aux sentiments de la 
Jeune femme à son. égard. Il savait 
bien Quil ne pouvait lui inspirer 
qu'une tendre pitié, qu'une affec- 
tion (fraternelle. Mais cette tendre 
pitié, cette affection fraternelle lui 
étalent précieuses à l'égal d'un 
trésor. 

Et puis, quelles qu'en fussent les 
raisons, quel qu'en dût être le 
dénouement, c'était tout de mfane 
A un rrndea-vous féminin qu'il se 
rendait C'était une femme — et la 
pius belle, et la plus admirée de 
toutea — qui l'y avait convié. Il 
allait voir se détacher sur la gri- 
saille des vieiUes pierres la sil- 
houette de Jacqueline. La Jeune 
femme l'attendait peut-être déjt. 
Elle s'impatientait peut-être en re- 
gardant l'heure, bien quil ne fût 
pas en retard. 

Il ne pouvait s'asrir d'un rendez- 
vous d'amour. Claude le savait bien: 
mais cette entrevue Imprévue en 
avait tout de même l'apparence, le 
parfum, et e'*u:t pour lui si nou- 
veau, si troublant qu'il en était 
comme transfiguré. 

La tour du Connétable n'est en 
réalité que le vaatlge d'un antique 
donjon à demi rasé, aux trois 
quarts écroulé, et dont les quelques 
pierres qui ont subsisté se sont re- 
vêtues, a travers lea Lges, d'un lierre 
tenace ou mille oiseaux ont fait 
leurs nids. Ainsi de cette vieille 
ruine, témoin de tant de chofies 
mortes, Jslllit une vie triomphante 

Claude aimait ce lieu de prome- 
nade, presque toujours solitaire. 
C'était là qu'il rêvait le plus volon- 
tiers. Quand U faisait beau, les 
vieilles pieires lui prêtaient leur 
ombre fraîche; s'il pleuvait. 11 trou- 
vait un abri dans im creux de la 
muraille, au - dessus duquel une 
avancée de pierres formait une sorte 
de niche. I] avait parlé à Jacque- 
line, avec un enthousiasme qui 
l'avait fait sourire, de ce site poé- 
tique à souhait. Qu'elle s'en fût 
souvenue, qu'elle lui eût donné ren- 
deZ'Vous en ce lieu de prédilection, 
cela le transportait d'allégresse. 

KUe était là. e.i effet, qui l'atten- 
dait, ayant laissé sa petite voiture 
sur la route. Elle lui souriait tandis 
qu'il approchait en cmpllaaant son 
regard de cette adorable vision. 

Elle portait un coatume tailleur 
très sobre, sur une blouse de soie 
blanche. Son feutre mettait sur son 
front une ombre douce dans laquelle 
ses beaux yeux  luisaient. 

Quand  U fut prés d'elle, U vit 

que tt^ Joues étalent paies et que 
sa bouche tremblait un peu. 

Il s'inclina devant elle, aaisft la 
main qu'elle lui tendait, la porta 
dévot leuaem en t A ses lèvres, tandis 
que son regard clair s'attachait aux 
prunelles sombres avec une expres- 
sion d'admiration respectueuse et 
«oumlsr, mais si ardente qu'un peu 
de coloris revint aux Joues de Jac- 
queline. Il prononça : 

— Vous m'avez appelé, madame. 
Me voici. 

— Oui. dit-elle. J'ai besoin d'un 
ami qui croie en moi aveuglément, 
qui ne me pose pas de questions 
qui me donne tout son dévouement 
sans restriction, sans explications 
sans a mère-pensée, sans espoir de 
réccanpense,.. 

— Et vous avez pensé à mol, ma- 
dame, pour cela ? Que voua êtes 
bonne ! Rien ne i>ouvait me donner 
plus de Joie que de conatater que 
vous aves senti à quel point Je vous 
appartetials. 

Elle le remercia dim regard et 
reprit : 

— Ce que J'ai ft rout dirt esi 
assez difficile... 

— Lalases-mol aiora deviner... Il 
s'agit bien, n'est-ce paa. de llndl- 
vidu de l'hdtel du Cheval  Blanc ? 

— Oui. 
— Ce personnage voiu tient par 

la menace de dlvultuer quelque ee- 
eretf 

Sur un geste de la Jetme femme, 
11 se hftta d'expliquer : 

- Non. Je ne vous demande pas 
quel est ce secret : Je n'ai pas be- 
soin de le savoir. Mais 11 ext bien 
vrai qu'il existe, et que vous êtes 
sous la griffe de cet homme ? 

— C'est exact, 
— Et des . circonstances que je 

n'ai pas k connaître vous empê- 
chent de faire Intervenir la police 
contre ce chantage ? 

— C'est vrai. 
— Eh bien 1 madame, dites-mot 

maintenant ce que vous attendez 
de moi  Je SUIS prêt. 

— J'étais sUrc de vous. Claude. 
et Je vous affirme que. dans le 
desarrt^ où m'a réduite l'arrivée de 
cet homme, ce m'est un réconlor. 
devoir  un  ami  comme  vous. 

— Que me dlsiez-vous. madame. 
qu'il n'y avait pas d'espoir de ré> 
compense 7 Je suis payé d'avance, 
et su delà, par ces paroles, de tou* 
ce que Je pouiral accomplir pour 
vous ! Mais parlez : que dois • Je 
faire ? 

— Voici. Je ne veux pas revoir 
cet homme, et 11 faut pourtant 
néfocier avec lui le prix de son 
silence et de son éJoignement. J'ai 
passé ma Journée d'hier à vendre 
dee valeurs, dea bijoux. J'ai ramasse 
ainsi une somme liquide asaei 
importante, n y a. dans ce paquet 
que   Je   vais   voua   remettre,   cent 

billets de mille francs. Je pense que 
cela suffira pour donner satisfac- 
tion à l'homme et pour qu'il dispa- 
raisse de ma vie. Obtenez de lui 
qu'il accepte ce marché et qu'il y 
s<Ht fidèle et vous m'aures rendu. 
mon cher Claude, un immense ser- 
vice. 

Claude ayant pris le paquet réflé- 
chissait. 

Qu'il accepte cet argent, dlt<ll 
enfin. Je n'en doute paa. Qu'il pro- 
mette de disparaître, c'est encore. 
Je pense, facile à obtenir. Mais 
quelle garantie aurons - nous de 
l'exécution de cette promesse ? 

— Hélas t dit-elle svec désespoir. 
c'est la question que Je me pose 
vainement depuis son apparillon 
Toutefois. Je peux vous dire qu'il 
ne dtrit pas tenir particulièrement 
à trop se montrer. Sachez qu'il 
était. 11 n'y a pas très longtemps 
encore, & la Guyane- 

La voix lut manqua. Elle se tut 
Claude s'écria : 
— Ce serait un relégué en rup- 

ture de ban ? 
— Pire, dit-elle, un forçat évadé 
— Mats alors, nous le tenons : II 

suffit de le menacer d'une dénon- 
ciation pour... 

~ Hélas î mon pauvre Claude. 
cette dénonciation, il sait que J'en' 
redoute, autant que lui. les ctmse-l 
quencss.., 

était   devenue   blême,   a«si 

mains tremblaient et ce fut d'unef 
voix mourante qu'elle balbutia : 

— Ah ! J'ai eu tort de vous dire 
cela. Comment aUez-vous me JugerT 

— Vous Juger ! répliqua le Jeune 
homme avec impétuosité. Vous 
croyez que Je me permettrais de 
vous Juger. V )us ? Quoi que Jap-i 
prenne, quoi que l'on dise, quoi que! 
vous fassiez. J'aurai toujours pourl 
vous l'admiration la plus respec- 
tueuse, la vénératiMi la pliu haute 
Je voua tiendrai toujours p<Hir la 
plus pure. la meilleure, la plus 
sainte des victimes, et non pour une 
coupable. 

— Vos paroles me font du bien, 
balbutla-t-elle. 

Mais II ne l'entendit pas. Arec 
une exaltation eroisssnte 11 con- 
tinuai î : 

— Et lors même que vous senet 
coupsble aux yeux du monde en- 
tier, vous ne pourriez l'être ft mes 
yeux, car Je penserais toujours : 
I Ce qu'elle s fait ne peut être que 
bien   a 

Ils demeurèrent un instant silen- 
cieux, en proie ft une noble émotion 
Puis Claude reprit d'une voix plus 
calme 

— Je vais «lier trouver celui qui 
vous persécute '. Je vais essayer 
d'obtenir qu'il vous laïase en paix 
définitivr»mpnt, moyennant oette 
somme d'argent 

— Il est connu ft son hdtel sous 
lis nom de Oastoa Toumier. 

— Je esta Je m'êuis renseigné. 
Je me rends immédiatement auprès 
de lui. Ou vous reverrai-Je pour 
vous rendre compte de ma mission? 
A la villa des Roses ? 

— Oui. Mme Fleury. ma vieille 
amie, n'ignore rien de mea angoia- 
acj et U sera lacile d'envoyer la 
pet ite Jouer dans le Jardm pen- 
dant que nous causerons. 

A l'hdtel du Cheval-Blanc. Claude 
fui introduit sans difficulté dans la 
chambre du prétendu Oastoa Tour- 
mer. Ceiui-ci 1 accueiUii par un pe- 
tit ricanement significatif. 

— Vous venez de sa part, dlt-ll. 
Je lui avais donné quarant*-hult 
heures et J étais bien sûr qu'eue ne 
manquerait  pas... 

— Je vient en eflet, répondit froi- 
dement Claude, de la part de Urne 
Blgny qui ne susoucle pas de se 
retrouver en vofre preeenoe. We 
m a charge de vous dicter tas eoo* 
dit ions. 

— Me dicter ses oondltione l 
Elle ne manque pas de toupet Je 
lui en damerai, moi. des eondltlons. 
k cette . 
~ Pa» un mol de plus, monsieur. 

Je ne permettrai pas la moindre 
inconvenance ft l'égard de Mme 
BUgny ; mettes vous bien ça dans 
la wte pour commencer. 


